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vail de leurs mains, on ne leur laiffe de
quei {e foutenir, lenr foiblefle clle feule
les vapgera; 1'Ecat ferapuriparla diferrde
{on ingratirade , & fon injuftice lclivrera
a fes beloius & a fes ennemis.

., Qui le croiroic que les pauvres parfenrs
biens fufleneplus utiles a PErac gue les riches
mémes ?

,, Ils ont peu. Ce ne {ont pas de ces goufs
fres pro‘onds qui eoglouriffent des Rivies
res entieres, & <'cu riea ne fore, au tour
delquels fa Campagne feche & fterilefonf-
fre de la diferce des biens qui leur font
inutiles.

» Ce fonr des Ruiffeauz peties A laverité,
mais doat les caux pe s’arréeent jamais,
Elles animent rour ce qu’clles rouchent,
elles produifent par tout cuaclles paflent des
fleuts & des fruits.

s» Ainfi leur peu de biens paffant fuccefli-
vemnent de main en main par la rapidiré de
{2 courle, (applée & ces mafles d'or & d'ar«
geat que les riches oot amaflées, & gue
Pavarice ou la défiance renferment.

» C’elt un fond public {ur quoi {e prens
neot prefque toures lcs Charges de I'Erats
Il en eft la richefle: rour ce qulon ravie
aux pauvses eft un fecours qu'on Ore 2
I'Erat, & C'eft veritablement le bien des
pauvres gue le Roi doit regarder comme
le fien, tandis qu’il eft em leurs meios.

s, Voila Uinterée qui tu€ les panvres & le
Roi. Ils atrendent leur falut de (2 nftice,
& fa puiflance cft arcachée 2 lenr falur.
sy Je ne puis obmettre 'admirable peinture
des obftacles qui écartent du Tidze leg
Juftes plaintes des pauvres.



